
un père-divin d’Amon du nom de Pashedkonsou et son 
épouse Djedmontouiouesankh (STI.SA06.To01) et un 
certain Ankhefenamon (STI.SA06.To04). Ce dernier 
puits, identifié sous le mur ouest de la salle SA06 est 
antérieur à l’époque ramesside, mais a été réutilisé au 
cours de la Troisième Période Intermédiaire. 
En décembre, nous avons pu entreprendre le 
déblaiement d’une autre salle (STI. SA.07) qui fait partie 
des celliers du temple. Le travail en sera repris en 2025.
Dans tout le secteur STI mais également dans la partie 
centrale des magasins, en STA, un énorme travail de 
restauration et de conservation des murs en brique crue 
et des voûtes a pu être réalisé. Les murs du secteur 
des celliers ont été restaurés sur toute leur longueur, et 
dans le secteur STA, les voûtes ont été protégées par 
un enduit à base de terre et d’une couleur uniforme. 
Dans la tombe de Sehetepibrê, la restauration des 
parois décorées de la descenderie a pu se poursuivre, 
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LA CAMPAGNE ARCHÉOLOGIQUE DE 
2024

La XXXVe campagne archéologique au Ramesseum 
a commencé le 1er octobre et s’est achevée le 31 
décembre 2024. Comme chaque année, elle a porté sur 
plusieurs secteurs du temple et de ses dépendances. 
À la périphérie, deux chantiers ont été menés sur les 
voies processionnelles sud et ouest. Au sud, il s’agissait 
de retrouver l’angle sud-ouest de la clôture externe 
du temple : travail qui, en grande partie, a pu être 
réalisé. La découverte d’une momie partielle et tardive 
trouvée dans les déblais a révélé une caractéristique 
de momification que l’on n’avait pas identifiée jusqu’ici : 
prise parmi les organes de la défunte et encastrée dans 
le corps, prenait place une figurine d’Osiris, aux traits 
grossiers et fabriquée dans un matériau très compact.    
Sur la voie ouest, la fouille qui a repris devait permettre 
de retrouver le sol de la cour de la tombe APO.CN21 
datée du Moyen Empire. Dans cette tombe, le travail 
a particulièrement bien avancé cette année car les 
niveaux archéologiques proches du sol antique ont été 
atteints et les vestiges de plusieurs blocages successifs 
à l’entrée de la tombe ont été également identifiés. 
Deux petits récipients, l’un à parfum, en «albâtre 
égyptien», l’autre à kohol, probablement en brèche, ont 
été retrouvés juste au niveau du seuil, avec une sorte 
de grand étui en bois qui aurait pu servir à ranger des 
éléments d’un dais. 
Dans le secteur nord-est du temple, en STG, les 
archéologues ont continué leur travail, consistant en 
une meilleure compréhension des lieux à l’époque 
ramesside et aux restructurations intervenues durant la 
Troisième Période intermédiaire dans ce quartier. De 
cette époque, ils ont pu dégager une nouvelle tombe 
(STG.SA14.To02) qui a livré quatre beaux canopes 
au nom d’une certaine Djedmaâtiouesankh. Dans le 
secteur nord-ouest, en STI, c’est toute une salle envahie 
de déblais qui a pu être complètement dégagée (STI.
SA06). Elle était fermée à son entrée par une petite 
chapelle de Troisième Période intermédiaire, dont le 
seuil de la porte a fait appel à un ancien linteau de porte 
ramesside en grès. À l’intérieur de la salle, plusieurs 
puits funéraires ont été identifiés et fouillés, deux d’entre 
eux donnant les noms de leurs antiques propriétaires: 

					          INFORMATIONS

 
Vases-canopes tombe STG.SA14.To02 (clichés Sameh Mohamed Zaki).



notamment par la pose de solins. Il a été demandé à l’un 
des architectes de la Mission de préparer un projet de 
couverture de cette tombe en vue de sa protection. La 
prochaine campagne devrait permettre de se prononcer 
sur le choix qui sera décidé.   
Dans le temple proprement dit, les efforts ont été 
concentrés sur la zone du sanctuaire (ZSC) où doit 
se mettre en place un projet de matérialisation des 
structures aujourd’hui disparues de ce secteur. L’achat 
de 60 blocs de grès extraits des carrières du Gebel el-
Silsileh, a permis de concrétiser déjà une partie de ce 
projet en faisant réapparaître les murs de la quatrième 
salle hypostyle du temple qui précédait le sanctuaire 
proprement dit. Deux tailleurs de pierre français, 
compagnons du Devoir, accompagnés de toute une 
équipe égyptienne de techniciens gèrent ce chantier qui 
doit reprendre entre octobre et décembre 2025. 
Enfin, sur le bas-côté sud (BCS), les restaurateurs 
égyptiens ont pu finaliser le travail de jointoiement des 
dalles de sol dans plusieurs salles. 

DATE ET PROGRAMME RÉSUMÉ DE LA 
PROCHAINE CAMPAGNE

La prochaine mission (XXXVIe campagne) s’étalera 
du 20 octobre au 20 décembre 2025. Il s’agira bien 
évidemment de continuer les chantiers en cours, aussi 
bien sur les voies processionnelles sud et ouest que 
dans le temple et dans ses bâtiments annexes. C’est 
dire qu’il conviendra surtout d’achever le déblaiement 
de l’angle sud-ouest du temple afin de matérialiser une 
partie du mur de clôture externe, et de poursuivre le 
déblaiement de la cour de la tombe du Moyen Empire 
APO.CN21. Ce chantier de fouille qui devrait s’achever 
cette année, sera suivi d’une campagne d’étude avant 
le remblaiement de tout l’espace qui a été exploité par 
les archéologues. Dans la zone du sanctuaire (ZSC), 
le travail de matérialisation des structures disparues 
doit reprendre avec les mêmes équipes que l’an passé. 
Une nouvelle commande de pierres a été programmée 
et doit permettre de faire avancer le chantier dans de 
bonnes conditions. Dans le secteur STG (nord-est) où 
une tombe du Moyen Empire avait pu être identifiée à 
la fin de la mission de 2024, il s’agira cette année d’en 
entreprendre la fouille afin de mieux en connaître ses 
développements et ses particularités. Si les conditions 
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le permettent, un nouveau chantier pourrait être ouvert 
dans le secteur STA (ouest) en vue de commencer 
l’exploration de ce quartier du temple qui, jusqu’ici, n’a 
pas fait l’objet d’une étude exhaustive.
Les travaux de restauration reprendront comme chaque 
année dans les bâtiments en brique crue, notamment 
dans les secteurs STA et STI (restauration des murs, 
consolidation et protection des voûtes).
Le projet proposé pour la couverture de la tombe 
de Sehetepibrê devrait être examiné sur place et 
permettre de définir le coût que pourrait représenter 
cette opération et son éventuelle réalisation.
Dans le secteur STH, la mise en œuvre d’un troisième 
magasin pour le classement des objets de fouille est à 
l’étude, mais sa faisabilité, en plus des considérations 
financières, dépend entièrement de l’autorisation du 
Conseil Suprême des Antiquités.

INFORMATIONS FINANCIÈRES

Les « Dons et Cotisations » 2025 auxquels s’ajoute le 
« non-dépensé » lors de la Campagne de fouille 2024, 
permettent d’envisager une mission fin 2025.
Avec toutefois nécessité de limiter le programme aux 
restaurations et valorisations en cours (Sanctuaire et 
Tombe de Sehetepibrê principalement), le poste
« salaires et indemnités » de la main d’œuvre locale 
devant être impérativement revu à la hausse en raison 
d’une situation économique problématique régnant en 
Égypte qui oblige nos ouvriers à se tourner vers le 
« plus offrant » …
À l’heure où nous mettons sous presse, notre recherche 
de nouveaux mécènes demeure toujours infructueuse. 
C’est donc encore plus chaleureusement que nous 
remercions nos fidèles donateurs, et avec une immense 
gratitude que nous accueillons les nouveaux.

AGENDA 2025-2026
Un projet de voyage en Égypte sans doute début 
décembre 2025, réservé aux membres de l’ASR, est 
actuellement à l’étude. 

Travaux d’aménagement de la zone du sanctuaire ZSC (cliché Julian Sanchez).

Le Memnonia n° 34 est en préparation et sera distribué 
à nos membres vers la fin de cette année.


